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Billet d’humeur

Spécicficité Française

Depuis un an déjà, nous sentions arriver une
crise sérieuse dans l’automobile. Ce sont 10% à
12% des actifs soit 2,5 millions de personnes

menacées dans leur emploi ; à cela s’ajoute une crise financière
mondiale énorme telle que nous n’en n’avons jamais connue. Alors que
nous devons nous serrer les coudes pour nous sortir de ces difficultés,
ce ne sont que grèves à répétition, mécontentement général, pleurs sur
le pouvoir d’achat... Certes, 10% de la population souffre de chômage,
de fins de mois difficiles, et il faut en tenir compte, mais ce n’est pas
cette population qui manifeste, qui prend en otage les voyageurs de la
SNCF, qui empêche le travail du dimanche.

Il n’y a jamais eu autant de monde dans les stations de ski, les soldes
ont bien marché, et s’il vous prend l’envie avec vos enfants de faire un
tour à Disneyland Paris, vous devrez faire la queue pour bénéficier d’un
loisir. Alors STOP. Assez de misérabilisme permanent sur les petits
écrans ! De « râleurs patentés » qui profitent de la moindre occasion
pour perturber la vie des Français ; nous traversons une grave crise et
ce n’est pas en se lamentant en permanence et en étant contre toute
réforme censée améliorer notre futur que les choses s’arrangeront. Il
faut du courage, souvent des sacrifices, et pas des pleurnicheries pour
faire évoluer les choses. La France est rongée par le cancer du « jamais
content », toujours protestataires, ses habitants n’ont pas la mentalité
de « gagneur » des nations qui dominent. 
Pourtant, ça ne doit pas être aussi terrible de vivre en France, pays
modèle pour bon nombre de candidats à l’immigration. Heureusement,
il y a encore des entrepreneurs qui créent, bougent, innovent, mais ils
n’intéressent pas les médias, ceux qui parlent du CAC 40. Alors à notre
échelle départementale, nous voulons les mettre à l’honneur, c’est ce
que nous faisons tous les deux mois. Ils sont souvent exemplaires et
méritent considération et respect. Bravo et merci pour l’optimisme et
l’espoir qu’ils inspirent. A bientôt pour d’autres histoires. 

Marie-France Paviot
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VENEZ DECOUVRIR LA GAMME NISSAN ENTREPRISE CHEZ 

à partir du 02/02/09

SAINT-GRATIEN
96, bd du Maréchal Foch

01 39 34 09 09

SAINT-OUEN-L’AUMÔNE
40/44 rue du Gal Leclerc

01 30 37 84 84

SAINT-BRICE S/FORÊT
5 av Robert Schumman
01 34 04 39 99

Retrouvez-nous sur www.NEUBAUER.fr
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DOSSIER

Dans ce domaine, la France fait encore figure de mauvais
élève : l’éolien, par exemple, ne couvre en France que 1,2 %
des besoins en électricité, contre 30 % au Danemark. La
France a fait d’autres choix en misant tout sur le nucléaire
(nous sommes le pays le plus nucléarisé au monde par
rapport au nombre d’habitants avec 58 réacteurs). Si chez
nous, le discours est bien sûr favorable aux énergies
nouvelles , les freins sont encore multiples et la part des
ENR dans l’hexagone progresse moins vite qu’ailleurs. Il
suffit de se tourner du côté du Vexin français , où le projet

d’implantation d’un parc éolien est
aujourd’hui gelé. Les mentalités ne
semblent pas assez mûres et les blocages
politiques, puissants. Pourtant, c’est
inéluctable, les ressources en charbon,
pétrole et gaz seront épuisées à moyen

terme. Profitons de ces ressources naturelles, du vent, du
soleil, disponibles en abondance. Déjà, dans le 
Val d’Oise, quelques entrepreneurs ont bien compris que
business et respect de l’environnement étaient deux
données compatibles. Ils ont foi en ce qu’ils font. De quoi
nous redonner un peu de baume au cœur. 
Un dossier 
militant pour
d’autres 
alternatives. 

Grâce à son innovation, 3T France s’est vu
attribué le grand prix du batimat d’or en
2005, à l’occasion du salon Batimat.
Filiale du fabricant allemand FDT,
leader européen, cette société de 17
personnes, basée à Osny, est spécialisée
dans les solutions d’étanchéité synthé-
tiques pour les toitures terrasses, avec
des systèmes intégrant désormais des
capteurs photovoltaïques.
Sous forme de rouleaux*, les revêtements distri-
bués par 3T France permettent, dans leur version
“classique“, d’étancher les toitures. Avec de belles
références à son actif (comme le prestigieux Stade
de France), l’entreprise est l’un des principaux
acteurs sur le marché des membranes synthé-
tiques, qui représente près d’un quart du marché
français de l’étanchéité monocouche, soit 
5 millions de m2 vendus chaque année, pour un

chiffre d’affaires global de 13 millions d’euros en
2008. En recherche constante d’amélioration de
ses produits, la maison mère allemande a intro-
duit dans les années 90 de nouvelles membranes
d’étanchéité munies de capteurs photovoltaïques
(baptisées Evalon Solar). “L’ensemble du système
de liaisons entre les capteurs photovoltaïques et le
revêtement, ainsi que la connectique destinée à
porter le courant continu ont été développés en
interne et brevetés“ , explique Eric Ohlmann, direc-
teur commercial. 3T France distribue ce produit
depuis 2004 avec, en 2008, 90 chantiers réalisés
dans l’hexagone. L’étude est assurée en interne et
l’installation, prise en charge par des entreprises
partenaires formées par la filiale. À la différence
des systèmes rigides type panneaux photovol-
taïques (qui doivent être orientés plein sud, avec
une inclinaison de 30° et un rayonnement solaire
direct), les systèmes utilisés par 3T France fonc-
tionnent sur le spectre UV (il s’agit de silicium

amorphe) sans besoin d’inclinaison particulier
(seule une légère pente est nécessaire pour
permettre les écoulements d’eau), avec un rende-
ment final supérieur de l’ordre de 15 à 20%. Parmi
les installations réalisées : le Castorama de
Cormeilles-en-Parisis fraîchement sorti de terre,
l’hôtel d’agglomération de Cergy-Pontoise, et des
interventions partout en France (bâtiments jusqu’à
30 000 m2). Ces modules combinés représentent
déjà près de 40 % de son chiffre d’affaires.
Tél. : 01 30 32 08 00
www.3tfrance.fr
* EVA (Evalon), PIB (Rhepanol) ou PVC (Rhenofol)

Les énergies 
renouvelables

gymnase Pierre et Marie Curie à Vienne (38)

3T France mise sur l’avance
technologique allemande 
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En 2005, l’entreprise
démarre avec un premier
contrat : l’installation de
téléphones d’urgence de
voie ferrée fonctionnant à
l’énergie solaire pour la
ligne de TGV Paris – Stras-
bourg. “Nous n’avions
réalisé aucune étude de
marché spécifique, explique

Stéphane Césario, gérant de Sunasol. L’entreprise a été
lancée au bon moment et a bénéficié des mesures mises
en place par le gouvernement avec la création d’un crédit
d'impôt sur les installations photovoltaïques*. Cela a été
moteur, contribuant à faire croître la demande en matière
de toits solaires“. Avec une clientèle essentiellement
constituée de particuliers au démarrage, Sunasol se
tourne rapidement vers des projets de plus grande enver-
gure, en apportant son savoir-faire technique aux
professionnels du bâtiment (maîtres d’ouvrage, investis-
seurs…). “Pour une maison individuelle, la surface des
installations avoisine la vingtaine de m2. A titre de compa-
raison, notre plus grosse réalisation, située à Orange,
s’étend sur 1 320 m2, répartis sur deux pentes de toit d’un
bâtiment commercial. Pour chaque projet, nous prenons

en charge tous les aspects techniques, l’étude, la coordi-
nation et la pose avec le concours de partenaires
installateurs. Les panneaux et les tuiles proviennent de nos
fournisseurs allemands, suisses et italiens”. Dans la majo-
rité des cas, l’énergie produite n’a pas vocation à assurer
les besoins directs du bâtiment, mais est intégralement
déversée sur le réseau et revendue à EDF à des tarifs boni-
fiés. A l’inverse, l’électricité consommée par l’usager est
rachetée à l’opérateur à des tarifs très inférieurs : cette
équation participe à rentabiliser l’investissement (7 à 10 ans
environ), sachant que dans le cadre d’installations photo-
voltaïques, le stockage demeure très complexe et coûteux.
Après seulement trois exercices, Sunasol enregistre un
chiffre d’affaires de 3 millions d’euros et emploie six
personnes. L’objectif en 2009 est d’atteindre les 10 millions
d’euros pour 10 salariés et de se positionner sur des projets
à forte valeur ajoutée. 
Tél. : 01 30 30 72 20 - www.sunasol.com

* Un crédit d’impôt de 50% sur les équipements (hors main d’œuvre d’installation)
à laquelle s’ajoutent une aide régionale de 50% sur le montant HT de la main
d’œuvre, plafonnée à 1 500 € en Ile-de-France, et un taux de TVA réduit à 5,5%
(pour les habitations de 2 ans et plus).

Energies Toitures :
couvreur nouvelle génération
Nous avions rencontré la société Energies Toitures, il y a
tout juste un an. La direction de cette jeune entreprise,
filiale du groupe Fournier Couverture, installée à Ennery,
est assurée par Jérôme Ligeron. La société, qui compte
aujourd'hui 4 personnes, s’est spécialisée dans l’installa-
tion de différents systèmes intégrés à l’habitat tels que les
panneaux solaires thermiques qui reçoivent le rayonne-
ment solaire, l’absorbent et échauffent le fluide qui les
parcourt. Cette chaleur peut ensuite être utilisée pour le
chauffage de l’eau sanitaire et le chauffage de son habi-
tation. Autre domaine de prédilection : le photovoltaïque.

Energies Toitures a noué un partenariat étroit avec
Sunasol (voir notre article ci-dessus) pour le compte
duquel il réalise certaines installations (Sunasol assure
alors toute l’étude préalable). La PME vient d’ouvrir une
agence à Dijon et une seconde à Chateauroux, deux
positionnements stratégiques dans la moitié nord de la
France, où les opportunités de développement et le marché
restent ouverts à l’arrivée de nouveaux acteurs.
Tél. : 01 30 38 16 16
www.energietoiture.com

  Sunasol : lumière sur 
le photovoltaïque

centrale photovoltaïque à Orange

LE CONSEIL GÉNÉRAL
DONNE NAISSANCE AU C3D

C’est une première, 
le Conseil général du Val d’Oise
crée un Conseil départemental

du développement durable
(C3D). Cette instance de 

consultation mènera 
une réflexion sur la stratégie

départementale de 
développement durable 
et éclairera l’assemblée 

départementale sur ses choix
en la matière. Présidé par Alain

Richard, le C3D se caractérise
par la diversité d’expérience 

et de parcours de ses 
35 membres : militants 

d’associations environnemen-
tales, humanitaires et de

consommateurs, élus locaux,
acteurs économiques et syndi-

caux (dont Frédéric Vernhes,
président de la CCIV), de la

formation et de la recherche,
de l’architecture, de la

jeunesse… Premier chantier :
"l'écoconditionnalité" qui

consiste à subordonner
le paiement d'aides publiques

au respect de normes 
environnementales. 

Chargée de mission C3D :
Garance Yayer  au 01 34 25 76 23 
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Philippe Gouverneur porte le développement
d’Enertrag en France depuis son arrivée à la tête
de la filiale en 2001. La société, installée à Cergy
(Trois Fontaines), compte aujourd’hui 30 sala-
riés. Son métier : le développement de fermes
éoliennes.

Près de 150 mètres de haut en bout de pale. La machine
impressionne et a ses détracteurs. Impact visuel, bruit…
Autant d’arguments avancés par les “anti-éoliens“ qui
contribuent à faire reculer la mise en place de tels projets.
Pour braver toutes les oppositions, l’implantation d’un
parc éolien demande en moyenne 3 à 5 ans et une mobi-
lisation de toutes les équipes. 

Le groupe allemand Enertrag AG (300 personnes, 
1,3 milliard de kWh produits/an et 1000 aérogénérateurs
sous gestion en Allemagne, Pologne, Grande-Bretagne,
France et depuis peu en Bulgarie) compte dans l’hexagone
7 parcs actuellement en exploitation. La mise en service de
2 à 3 autres parcs est prévue cette
année et au moins autant en 2010. 

“Notre travail, explique Philippe Gouver-
neur, est d’identifier, à travers notre
cellule d’exploration, des sites d’implan-
tation potentiels. Nous étudions en
amont toutes les contraintes possibles
susceptibles de peser sur sa mise en
œuvre, et elles sont nombreuses :
présence d’un escargot rare, d’un fais-
ceau hertzien, opposition des élus…
Quand les contraintes majeures sont
levées, nous amplifions notre action en
approfondissant nos recherches (acous-
tique, vent, paysage…). Nous signons
des droits avec les agriculteurs, obte-
nons les permis de construire et l’accord
des mairies. Puis, nous finançons, trou-
vons des associés pour partager le
risque industriel, construisons, raccor-
dons et exploitons. Les kwh produits par
nos parcs sont revendus à EDF au prix
indiqué par la loi. Les conditions d’achat
de l’électricité produite par les installa-

tions utilisant l’énergie mécanique du vent étaient fixées en
2008 à 8,3 centimes d’euros du kwh. Une fois que les
machines tournent, le bébé est lancé et peut assurer une
production autonome pour une durée allant de 20 à 25 ans”.

En 10e position sur le marché français, derrière de gros
acteurs comme EDF Energies nouvelles ou Powéo, l’en-
semblier vient de remporter un joli titre de gloire en
gagnant l’appel d’offre du 1er parc éolien offshore fran-
çais. Sa mise en service est prévue à l’horizon 2010, à 7km
au large de Veulette-sur-Mer, près de Dieppe (face à la
centrale nucléaire de Paluel pour l’anecdote). 
Depuis un an, Enertrag travaille également à la mise en
place de parcs photovoltaïques de plein champ. Une
ouverture sur le solaire avec des projets à l’étude en Alpes
de Haute Provence, en Languedoc Roussillon mais aussi
Midi-Pyrénées. 
Tél. : 01 30 30 60 09 
www.enertrag.fr

Enertrag : 
la défense de l’énergie douce

les 7 éoliennes du parc de Lou Paou (Lozère)

DOSSIER

sur 

LES ENR, 
EN QUELQUES MOTS
Les énergies 
renouvelables sont des
énergies renouvelées
ou régénérées 
naturellement à
l'échelle d'une vie
humaine et qui ne
polluent pas. Elles sont
issues de phénomènes
naturels, réguliers ou
constants, provoqués
par les astres 
et proviennent 
principalement du
soleil (rayonnement,
cycle de l'eau, vents,
photosynthèse), de la
chaleur interne de la
Terre ou de l'énergie
marémotrice. 
Plusieurs grandes
filières sont
identifiées : 
les biocarburants, 
le bois/biomasse, 
l’éolien, la géothermie,
l’hydroélectricité, le
solaire photovoltaïque
et le solaire thermique. 
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La société Suneo est née en janvier 2008. Basée
à Cergy, elle vend en ligne des produits origi-

naux et innovants dans le domaine des
énergies renouvelables.

Avec près de 120 références en stock, la société basée
à Cergy propose de nombreux articles comme des
balises solaires (jusqu’à 17 leds pour 8h d’éclairage).
Ces appareils permettent d'éclairer facilement les
jardins et les entrées sans installation ou branche-

ment sur le secteur. Le site propose aussi des
décorations solaires (en terre cuite, céra-
mique, verre…) et des pompes aquatiques
pour les bassins d’extérieur fonctionnant de

façon complètement autonome. Encore plus
surprenant, Suneo référence des panneaux solaires

portables pour charger tous types d’appareils électro-
niques portables comme les ordinateurs, ainsi que des sacs
à dos solaires (permettant de mettre en charge son télé-
phone, son GPS…) et même des fours et cuiseurs solaires,

dont la température maximale de cuisson atteint les 200°C
(idéal pour les campeurs). Les deux associés de Suneo,
Sandrine Moreau et Pascal Puy, après une première année
d’exercice, ont largement atteint les objectifs qu’ils s’étaient
fixés puisque les ventes ont doublé par rapport au prévi-
sionnel de départ. Il faut dire que Suneo est un des seuls
sites sur la toile à proposer une offre aussi large et ciblée.
Le revendeur se fournit actuellement auprès d’importa-
teurs européens (toutes les fabrications viennent de Chine)
mais aimerait, à terme, travailler en direct avec les fabri-
cants asiatiques. L’opération nécessitera sans doute une
levée de fonds. En place sur un marché en pleine évolu-
tion Suneo mettra en ligne dès le printemps de nouvelles
offres, avec la commercialisation de packs complets (qui
comprendront à la fois l’appareil, le câblage et la batterie,
actuellement vendus séparément) et développera certaines
gammes de produits encore marginales sur le site comme
les éoliennes.
Tél. : 06 34 40 21 59 - www.suneo.fr

Ancien ingénieur et officier de marine à la
retraite, Jean-Claude Dubois travaille
depuis deux ans sur un projet ambitieux, au
travers de sa société, New Drinking Water
(Taverny). L’homme a imaginé une station
de dessalement d’eau de mer, qui fait l’objet
d’un brevet international.
Fabriquée en partenariat avec la société Techniflo
à Ennery, la station fonctionne en totale autarcie
énergétique, grâce à la présence d’une éolienne et
de panneaux photovoltaïques. Destinée aux pays
en voie de développement, une première version a
déjà été livrée en Mauritanie, sur la côte atlantique,
à une soixantaine de kilomètres de la capitale,
Nouakchott. La station peut traiter jusqu’à 
1 100 litres d’eau potable par jour. Cette opération
a pu voir le jour grâce à l’intervention de Coopéra-
tion 92*, qui a assuré l’intégralité du financement.

Sur place, les équipes ont tout d’abord réalisé un
forage en bord de mer, par lequel l’eau est
pompée puis filtrée et traitée dans la station.
L’ensemble du process est réalisé uniquement
grâce à l’énergie solaire et éoliennne. Au bout
du périple, l’eau répond à toutes les qualités de
potabilisation requises par l’OMS. La société
s’apprête à installer, toujours dans ce même
village, une seconde version de sa station (la Ice
Box), dotée en plus d’une machine spéciale
permettant de transformer de l’eau en glace (une
centaine de kg par nuit), qui permettra aux
pêcheurs du village de conserver le poisson dans
des conditions optimales. New Drinking Water
planche déjà sur une 3e station (Power Box), qui
sera capable de fournir de l’électricité à l’ensemble
du village, soit 27 foyers. Une vraie révolution qui
va radicalement changer les conditions de vie des

locaux mais sans doute soulever certains
problèmes éthiques en attirant les convoitises des
villages voisins… La société vise également le Séné-
gal, le Mali et le Maroc, pays avec lesquels des
contacts pour des installations similaires ont déjà
été établis.
Tél. : 06 61 92 09 52
*société d'économie mixte, émanation du Conseil Général des Hauts-
de-Seine

Suneo :
le solaire au quotidien

sac à dos solaire

NDW : 
Une oasis au milieu du désert

la première station de NDW, installée en Mauritanie

DOSSIER
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DOSSIER

Créée il y a 15 ans, Valdeve (3 personnes), société
familiale basée à Attainville, a démarré son activité
en se spécialisant dans le compostage de végétaux.
En 2000, Carine Delsupexhe en reprend la gestion
et double la surface d’exploitation de la plate-
forme. Le site s’étend aujourd’hui sur 20 000 m2.

Depuis deux ans, la 
dirigeante s’est tournée
vers la valorisation de 
bois végétal destiné à 
être transformé en bio-
combustible. "Le bois
provient de chantiers
urbains d’élagage, de
parcs privés, d’entreprises,
d’abattages, de déboi-
sages. Nous valorisons
toutes les sources 100 %
végétales non polluées
(troncs, souches, bran-

chages…) qui nous sont livrées. Pesé, le bois est
ensuite trié, broyé puis criblé pour obtenir une frac-
tion granulométrique   homogène, de qualité
constante, et conforme au cahier des charges du
client”. Trois personnes travaillent actuellement
pour le compte de Valdeve. Carine Delsupexhe

dirige une seconde société sur Roissy, Bioviva 
(2 personnes) qui valorise également le bois de
chantier. Cette activité demande un travail manuel
encore plus contraignant, le bois souillé par la colle
ou la peinture par exemple devant être impérati-
vement éliminé avant concassage. Le bois-énergie
ainsi obtenu se destine à de petites chaufferies
locales, à des horticulteurs ou à de grosses chauf-
feries régionales ou industrielles. Cette activité
représente actuellement une production équiva-
lente à 5 000 t par an pour Valdeve et 8 000 t pour
Bioviva. "La filière est une alternative écologique 
à la mise en décharge. Bien qu’il soit aujourd’hui
obligatoire de valoriser ce qui peut l’être, cela n’est
pourtant pas toujours appliqué“, précise la
gérante. Une solution qui se veut aussi moins
coûteuse que l’incinération classique, grâce à la
revente en bout de chaine du produit transformé
en bio-combustible.
Tél. : 01 39 91 66 02 - www.valdeve.fr

Cergy-Pontoise modernise ses installations de chauffage
urbain en se tournant vers le bois-énergie. Depuis deux ans,
le chauffage urbain de l’agglomération est géré par 
l’opérateur Dalkia via sa filiale Cyel. La production provient
de différentes sources d’énergie comme la chaleur issue 
de l’incinération des ordures ménagères du centre 
Auror’ Environnement, le charbon et le fuel lourd de la
chaufferie d’agglomération. A celles-ci vont s’ajouter en
mars prochain la biomasse (bois essentiellement) et le gaz,
pour absorber les pointes de demandes et en secours, à

partir de deux nouvelles chaufferies : la première est actuel-
lement en construction sur le site de la chaufferie centrale
de Saint-Ouen l’Aumône. Il s’agira de la plus puissante
chaufferie bois de France (25 MW). La seconde sera implantée
sur le site de la plaine des Linandes à Cergy. A partir de
2009, c’est entre 60 et 70 % du chauffage urbain qui utili-
sera des énergies renouvelables contre 45 % en 2007 avec
par ailleurs une TVA réduite (5,5 % contre 19,6%) pour les
usagers, appliquée aux réseaux de chaleur alimentés à plus
de 60 % par des énergies renouvelables.

Cergy-Pontoise :
mise en route de la nouvelle
chaufferie au bois

Valdeve développe 
le bois énergie 

LES ÉQUIPEMENTS PUBLICS OUVRENT LA VOIE

valorisation du bois sur le site d'Attainville

légende
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Créée en 2004 par Daniel Consigny, la société Canada
Clim (5 personnes) est un bureau d’études spécialisé
dans le domaine du puits canadien. Peu répandu en
France, ce système consiste à faire cheminer de l'air
extérieur dans un ou plusieurs tuyaux, enfouis à 2
mètres de profondeur, pour qu'il capte la chaleur du
sol en hiver et sa fraîcheur en été. Cet air tempéré est
ensuite insufflé par un ventilateur dans le bâtiment.
Couplé avec un système de chauffage, il permet de
faire d’importantes économies d’énergie. Misant sur 
la recherche appliquée, Canada Clim (Saint-Ouen 
l’Aumône) travaille aussi à la mise au point de solu-
tions nouvelles, avec des applications visant à limiter
les déperditions et diminuer les besoins de chauffage.
Pour contourner certaines contraintes liées au puits
canadien, la société a également développé le puits
francilien (système breveté), plus particulièrement

destiné aux bâtiments implantés sur des terrains de
faible surface. Le principe de cette installation verti-
cale cette fois est d’utiliser l’énergie géothermique du
sol grâce à un fluide caloporteur qui passe dans une
batterie. 
Tél. : 01 34 64 01 64
www.canada-clim.com

les tuyaux sont enfouis à 2 mètres de profondeur

Inaugurée mi-janvier, la nouvelle antenne de la Cham-
bre de Métiers du Val d’Oise, basée à Villiers-le-Bel, se
veut un modèle d’éco-construction. Les déperditions
thermiques ont été minimisées et le bâtiment bénéfi-

cie d’un apport important de lumière naturelle. L'ins-
tallation d'un puits canadien ou provençal (à deux
mètres de profondeur sur 40 mètres de long avec un
coude) complète le système de ventilation double flux
avec récupération de chaleur. L'installation devrait
assurer un réchauffage de l'air en hiver d'environ 7°C
et un rafraîchissement en été d'environ 5°C. Associée
au récupérateur de chaleur prévu sur la centrale d'air,
la quasi-totalité des besoins énergétiques serait
couverte pour réchauffer l'air introduit dans les locaux
à +19°C, par -7°C extérieur, sans utilisation de la chau-
dière. Ce système naturel de circulation d'air dans le
sol va diminuer fortement les besoins en chauffage et
éviter le recours à la climatisation. 

Canada Clim,
pionnier en puits

canadiens 

Chambre de Métiers : 
un nouveau site exemplaire

la nouvelle antenne de Villiers-le-Bel

LE VAL D’OISE, 
UNE GRAINE DANS
LA FILIÈRE DES
BIOCARBURANTS ?

UNE PARTIE DES CULTURES MISES EN

ŒUVRE PAR LES EXPLOITANTS AGRICOLES

DU DÉPARTEMENT SE DESTINE À LA

FABRICATION DE DIESTER OU DE BIOÉ-
THANOL. EN ILE-DE-FRANCE, LES

CULTURES À USAGE NON ALIMENTAIRES

SONT PRINCIPALEMENT LES CULTURES

DE COLZA QUI DOMINENT LARGEMENT

(82%), LE BLÉ (11%), LA BETTERAVE

(5%) ET LE TOURNESOL (2%), LA

SEINE ET MARNE OCCUPANT LE RANG

DE 1ER PRODUCTEUR FRANCILIEN. CES

CULTURES PROGRESSENT NOTAMMENT

GRÂCE À L’AIDE AUX CULTURES ÉNER-
GÉTIQUES (ACE), MISE EN PLACE EN

2004, DÉCIDÉE DANS LE CADRE DE LA

RÉFORME DE LA PAC. LES UNITÉS DE

TRANSFORMATION IMPLANTÉES DANS

LES RÉGIONS DE GRANDES CULTURES

DU NORD DE LA FRANCE ASSURENT

ÉGALEMENT À L’ILE-DE-FRANCE DES

DÉBOUCHÉS DE PROXIMITÉ. 
AINSI, DANS LE DÉPARTEMENT, LA

PRODUCTION TOTALE DE COLZA, EN

HAUSSE DE 10% AU COURS DES DEUX

DERNIÈRES ANNÉES, A ATTEINT LES 18
000 TONNES DE GRAINES (CONTRE 4,8
MILLIONS DE TONNES À L’ÉCHELLE

NATIONALE) POUR 5 000 HECTARES

CULTIVÉS EN 2008 (CONTRE 1,4
MILLION D'HECTARES CULTIVÉS DANS

L’HEXAGONE). A NOTER QUE LA MOITIÉ

DE L'HUILE OBTENUE DANS LES USINES

DE TRANSFORMATION TROUVE ENSUITE

DES DÉBOUCHÉS DANS LE DOMAINE DES

ÉNERGIES RENOUVELABLES ET EN

CHIMIE RENOUVELABLE. DES CHIFFRES

VOUÉS À ÉVOLUER AVEC L’ENGAGEMENT

GOUVERNEMENTAL DE PORTER LA

PROPORTION DE BIOCARBURANTS DANS

L’ESSENCE ET LE DIESEL DE À 5,75 %
EN 2008 À 7 % EN 2010.

DOSSIER
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MBP appartient au groupe Fusco, société fami-
liale née en 1952, aujourd’hui essentiellement
implantée en Ile-de-France (100 personnes).
Avec 4 usines de production de blocs béton,
ainsi qu’une gamme complémentaire de
produits en pierre reconstituée (type dalles et
pavés), la PME produit chaque année près de
380 000 t de blocs, et fournit ainsi 35 % du
marché francilien de la construction. A Boissy, la
manufacture emploie une trentaine de
personnes pour 120 000 t de blocs par an et un
chiffre d’affaires total de 8,5 millions d’euros. 

Un procédé à froid
Les blocs de béton sont obtenus par pression et
par vibration de mélange (pas de cuisson néces-
saire, donc pas d’émission de
CO2). Le ciment, qui repré-
sente 7 % de la composition
d’un bloc, est le seul produit
nécessitant une transforma-
tion préalable. Les autres
“ingrédients” (sable, eau et
cailloux) sont des produits
100% naturels. Pressés et
immédiatement démoulés, les
blocs sont ensuite placés une
semaine en séchage à l’air
libre. Chaque parpaing est tamponné et numéroté
pour assurer sa traçabilité.

Changer l’image
“L’image du béton est associée à celle des bords
de mer dénaturés par les constructions disgra-
cieuses. Les gens ne font pas le distinguo entre
le matériau lui-même, et l’usage qu’en ont fait
les promoteurs sur le littoral", se défend 
Jean-Michel Delmon, directeur général de MBP.
L’homme est impliqué. Le DG est en effet en
charge de la commission communication de

Brocalians, regroupement des industriels du
Bloc Béton, représentant près de 200 sites de
fabrication sur l’ensemble du territoire français.
Si le produit est toujours leader (65 à 70 % des
constructions individuelles), il perd cependant
des parts de marché, concurrencé par des maté-
riaux comme la brique ou les ossatures bois,
jugées plus écologiques. Face à ce constat,
Brocalians décide de répliquer en 2007 en
communiquant sur l’aspect environnemental du
bloc béton, chiffres à l’appui. Une orientation
stratégique inattendue, qui prend ses détracteurs
à contre-pied et donne naissance à une certifi-
cation nouvelle (NF FDES*), un outil d’information
sur les caractéristiques environnementales et
sanitaires des produits de construction. 

Le site de Boissy
audité
Consommation de res-
sources, production de
déchets, pollution de l’air
et de l’eau, émissions de
COV**…, une vingtaine de
points définis dans le
référentiel a été passée
en revue, puis un calcul
de conformité réalisé,

prouvant que les impacts environnementaux
des produits sont maîtrisés. Contrôle réussi pour
la manufacture. “Ici, à Boissy, nous travaillons
dans un périmètre restreint : nous consommons
peu pour acheminer la marchandise par camion 
à nos clients, essentiellement situés en 
Ile-de-France. Disponibles en abondance, nos
matières 1eres proviennent de la région et nos
consommations de CO2 sont modérées. Par
ailleurs, les blocs sont totalement recyclables, ils
peuvent être reconcassés en fin de vie et ne
présentent aucune dangerosité ni toxicité”.

Des améliorations constantes
Beaucoup d’avantages pour ce matériau au
coût quasi imbattable mais une pénibilité du
travail qui décourage parfois les jeunes recrues,
reconnaît le directeur. Bruit permanent, froid
l’hiver, chaleur l’été, on est loin du bureau cosy.
Il n’empêche, certains salariés restent fidèles à la
Manufacture depuis plus de 30 ans. Le confort
du machiniste a évolué, Jean-Michel Delmon a
fait isoler les cabines de pilotage au niveau acous-
tique. De son côté, le groupe Fusco, qui vient de
racheter une carrière de schiste, travaille égale-
ment au développement de produits plus légers,
contribuant à améliorer, cette fois-ci, la mise en
œuvre des blocs par les ouvriers sur les chantiers. 

Malgré un léger fléchissement du marché
du bâtiment en 2008 (-10 %) et un hiver
rude, qui a contraint l’arrêt de la produc-
tion plusieurs jours, le développement du
site se poursuit avec la création, dans le
courant de l’année, d’une centrale qui
permettra à l’usine de Boissy de fabriquer
sur place ses propres poutrelles destinées à
la réalisation de planchers béton.

La Manufacture et Blocs de Puiseux (MBP) est installée depuis les années 80
en lieu et place d’une ancienne briqueterie. Ce site industriel est
aujourd’hui dédié à la production de parpaings (ou blocs béton). 
L’usine a obtenu fin 2008 une certification complémentaire aux normes NF et CE,
attestant et garantissant une production respectueuse de l’environnement. 
Présentation de l’unique site de fabrication de blocs béton du département.

MBP 
défend le béton “vert”

* La certification NF FDES (fiche de déclara-
tion environnementale et sanitaire) a été

mise au point par le Cerib (centre
d’étude et de recherche de l’indus-

trie du béton), établissement
d’utilité publique.

** Composés Organiques Volatils
(COV)

MANUFACTURE ET BLOCS DE PUISEUX (MBP)
EFFECTIF : 30 PERSONNES
ADRESSE : ROUTE DE BOISSY (CD 22) À BOISSY
L’AILLERIE
TÉL. : 01 34 46 12 22
FAX : 01 34 46 19 19
MAIL :  JEAN-MICHEL.DELMON@FUSCO.FR
WWW.FUSCO.FR

Entreprise du mois
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C’est avec émotion que la présidente du club 
Marie-France Paviot a animé cette assemblée générale
le 27 janvier dernier chez Btissam et Jalil Tati, 

propriétaires de la société Procarist à Saint-Ouen
l’Aumône. En effet, présidente du club ACE, qu’elle
a créé fin 1989 avec quelques amis, Marie-France

Paviot, après 20 ans d’animation, a décidé 
de mettre fin à sa présidence pour profiter 

pleinement de sa retraite. 

La présidente a rappelé l’origine du
club. Il y a 20 ans, à part le GIE de
Saint-Ouen l’Aumône et de temps en
temps le GRIVO, il existait pour les
entrepreneurs de Cergy-Pontoise très
peu d’occasions de se rencontrer. D’où
l’idée de départ du club :
● Permettre aux responsables de se  

retrouver dans un lieu privilégiant   la communication  
et l’échange professionnel,

● Devenir une plaque tournante de l’information écono-
mique en Ville Nouvelle,

● Établir des liens professionnels privilégiés entre les
responsables d’entreprises dans un climat convivial et
de partenariat,

● Faciliter les contacts avec les personnalités adminis-
tratives, les élus locaux et créer un dialogue continu
avec tous les acteurs du développement économique.

Nous avons à peu près tenu les engagements de départ :
de nombreuses animations, une dizaine par an, des
contacts réguliers avec les élus. 

Dernière 
assemblée générale

pour la présidente

Infos
ACE

Gérante d’une entreprise de communication,

MF Promotion, Marie-France Paviot a mis son

savoir-faire au service du club en valorisant

les entrepreneurs dans son magazine Contact

Entreprises et consacre une double page au

club ACE. Le prochain bureau sera constitué

au cours du mois de février. En attendant, des

nouveaux administrateurs ont été cooptés :

il s’agit d’Alexandre Lafage, gérant de la

société Aviatec, de Steven Lereste, directeur

de la société IFA-Veolia et de Btissam Tati,

gérante de Procarist. Comme d’habitude, l’as-

semblée générale s’est déroulée dans une

ambiance amicale, et tous les adhérents

présents ont pu savourer la galette offerte par

nos hôtes. 

● Rencontre avec le président de Cergy-Pontoise et le vice-président chargé du 
développement,

● Rencontre avec le président et le vice-président chargé de l'économie du Conseil
Général,

● Speed Meeting avec les industriels le 12 mars avec le GIE de Saint-Ouen l’Aumône,
● Et le 27 mars, visite du Château d’Auvers et découverte des différents ateliers avec

les clubs amis,
● Déjeuner d’information sur les risques matériels et les responsabilités du chef 

d’entreprise en avril,
● Différentes visites d’entreprises : 3M Beauchamp, Aviatec et Media Communication,
● Barbecue chez un adhérent du Parc Régional du Vexin,
● Compétition de golf,
● Visite de la cité judiciaire avec le président du tribunal de commerce.

Au programme pour 2009

Vie du club …
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Matthias Debove, 
Paris International 
Golf Club
Tout juste la quarantaine, père de deux
enfants de 7 et 11 ans, Matthias
Debove est un passionné. Sur le green
à 4 ans, il est joueur professionnel
pendant 8 ans, se classe même 16e

mondial, enchaînant les challenges et
compétitions européennes, avant d’en-
seigner deux ans au Paris International
Golf Club à Baillet en France. De 2001
à 2004, ce féru d’histoire de l’art prend
en charge l’exploitation du golf, et
c’est tout naturellement qu’il devient
directeur de l’ensemble en 2005,
comprenant le golf, mais aussi les
cours de tennis, les spas, les salles de
séminaires, le club-house, le restau-
rant, la piscine et les chambres d’hôtes. 
Paris International Golf Club, 
18 route du Golf, 
95560 Baillet en France
Tél. : 01 34 69 90 00

Le 16 décembre dernier, le club ACE avait organisé avec l’association 
des Entreprises d’Ennery la visite de l’entreprise IFA-Veolia dans le parc d’ac-
tivité de la Chapelle Saint-Antoine. Une cinquantaine de personnes a pu
faire connaissance avec les différents métiers liés à l’entretien des réseaux
d’assainissement. 52 salariés s’attellent à cette tâche difficile dont 38
ouvriers dédiés au nettoyage, curage, inspection des conduits, utilisant 20
véhicules de l’entre-
prise. Une femme
dans cet établisse-
ment est d’ailleurs
conductrice de véhi-
cule, ce qui est très
rare, c'est la seule en
France ! Nous avons
pu assister aux
démonstrations par
les ouvriers, de leur
matériel, dont l’ins-
pection télévisée
couleur par des
robots téléguidés
dans les canalisa-
tions. Très impliquée dans les Travaux Publics, l’entreprise réhabilite les
canalisations des réseaux dans un rayon de 30 à 40 km autour d’Ennery. La

visite dirigée par Steven Le Reste s’est
bien entendu terminée par le pot de
l’amitié servi dans l’entrepôt où une
exposition photos du travail des
ouvriers avait été réalisée. Une bonne
initiative du gérant que nous remer-
cions pour son accueil et sa
disponibilité. Steven vient d’ailleurs
d’être coopté et élu administrateur du
club ACE, pour renforcer les liens entre
les deux associations. 

Rencontres Inter-Réseau 
chez IFA Veolia

Nouvel
adhérent
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Parlez-nous de votre parcours
Charentais d’origine, j’ai baigné toute mon
enfance dans l’univers du cognac. Mon oncle,
qui nous a élevés mon frère et moi, dirigeait une
distillerie. J’ai ensuite décidé de voler de mes
propres ailes et monté une compagnie de taxis.
J’ai finalement fait carrière dans l’industrie, en
rachetant en 1969 le fonds de commerce des
frères Aubry, qui n’avaient pas de successeurs.
Moi qui n’étais pas métallurgiste, j’ai appris le
métier sur le tas, grâce à l’accompagnement de
mes prédécesseurs durant près de 6 mois. Au
départ, l’entreprise, installée à Levallois, ne faisait
que de l’étirage. Dès mon arrivée, j’ai cherché à
améliorer les coûts et me suis orienté vers le
profilage. En 1970, afin de développer l’activité,
nous avons trouvé une nouvelle implantation
industrielle à Gonesse.

Votre arrivée dans 
le Val d’Oise a-t-elle marqué
une nouvelle étape ?
Ce nouveau site nous a permis de grandir et de
moderniser l’outil de production. Au fil des
années, nous avons acquis plusieurs PMI aux
savoir-faire complémentaires (Moreau, le
département étirage des établissements Vouret,
Cuprotube…) et absorbé de nouvelles
commandes. En 1977, l’outil informatique a fait
son entrée. Les embauches ont suivi. Lorsque j’ai
cédé l’activité en 2001, Aubry comptait 25 sala-
riés, avec un solide savoir-faire dans les profilés
par étirage, le profilage à froid, le filage à chaud,
le ressuage et des clients issus de tous les
secteurs industriels comme l’aéronautique (la

moitié du chiffre d’affaires), le bâtiment, le
ferroviaire, le luxe… 

En 2001, vous décidez de
passer la main…
L’entreprise était saine, la trésorerie abondante.
J’avais alors 70 ans et je songeais à me retirer
des affaires. J’ai trouvé un successeur pour
reprendre les rênes de la société. Ancien consul-
tant dans un grand groupe hôtelier, il semblait
avoir les compétences requises pour en assurer
la gestion, avec l’appui de l’ancienne équipe
technique en place, tout à fait à la hauteur.
Malheureusement, au bout de six années, Aubry
s’est retrouvé en grande difficulté et a fait 
l’objet d’une liquidation judiciaire. 

Et en 2007, vous revenez !
Quand j’ai parlé de reprendre, tout le monde
m’a dit que j’étais fou ! Je vivais pleinement ma
retraite. Avec mon épouse, nous passions tous
les ans 5 mois et demi aux Baléares, où nous
avons une maison. Pourtant, je n’ai pas hésité.
Des emplois étaient en jeu, je me devais de
revenir. J’ai alors réuni les fonds, obtenu un prêt
d’honneur d’Oséo et retroussé les manches.
J’avais laissé auprès de mes contacts profes-
sionnels le souvenir de quelqu’un de sérieux. Je
suis parvenu à négocier avec de gros clients,
une filiale de Safran notamment, dont nous
sommes fournisseurs et qui m’a fait confiance.
Des arrangements déterminants ont pu être
trouvés. Cela a permis d’assurer notre pérennité
et d’éviter à notre donneur d’ordre une rupture
de commandes. Par ailleurs, nous avons signé

avec cette même filiale un contrat d’exclusivité
pour 6 ans. Rapidement, le carnet de
commandes s’est rempli. Suite à des départs à la
retraite, j’ai aussi procédé à l’embauche de
nouveaux collaborateurs expérimentés.

Qu’en est-il aujourd’hui ?
Avec un chiffre d’affaires de 3,4 millions d’euros
pour 2008 (+50 % par rapport à 2007), une
trésorerie à nouveau confortable, nous avons
une bonne visibilité pour les mois à venir et l’as-
surance de travailler pour les six prochaines
années avec ce grand compte. J’espère repasser la
main d’ici 12 à 18 mois, et pouvoir, cette fois-ci,
adosser Aubry à un groupe présentant une
certaine surface. 

Cet homme raffiné, qui n’a jamais troqué
le complet pour la blouse, travaille chaque
jour de 8h à 20h. Il est de cette génération
qui ne connaît pas les 35 heures et s’im-
pose une comptabilité sans faille. Une
rigueur payante que ce dirigeant paterna-
liste a mis en œuvre pour assurer le
sauvetage de son entreprise. Belle leçon
d’abnégation !

14

Homme du mois

“    La retraite après 41 ans au lieu de 40 ! C’est 45 ans que la raison comman-
derait d’adopter tout de suite et 50 ans d’ici 2015 ou 2020”. Francis
Tesseron l’écrit, le dit et l’applique. A 77 ans, le DG d’Aubry
NTV est toujours en activité. Assez rare pour être souligné !
Un choix assumé par le dirigeant, qui après avoir pris sa retraite en 2001, revient, il y a 
18 mois, aux commandes de la société, mise en difficulté. A l’heure où les « patrons
voyous » sont montrés du doigt, retour sur le parcours exemplaire d’un dirigeant dévoué. 

Francis Tesseron,
directeur général d’Aubry NTV

AUBRY NTV
CHIFFRE D’AFFAIRES : 3,4 MILLIONS D’EUROS

EFFECTIF : 25 PERSONNES

ADRESSE : 7, RUE DES CRESSONNIÈRES – 95 600
GONESSE

TEL. : 01 39 875 800
WWW.AUBRY-NTV-PROFILAGE.COM
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Infos entreprises

Le bilan économique et social du Val d’Oise 2007 -
2008, édité par le Ceevo, vient de paraître. Cette
analyse poussée de la situation dans le département
donne chaque année un aperçu exhaustif des évolu-
tions et de la conjoncture dans le département
concernant l’année passée. Le bilan s’appuyant sur des
données antérieures à la crise financière, il ne fait que
peu état du contexte depuis septembre 2008, mais
voici quelques chiffres révélateurs à souligner tout de
même. D’après les enquêtes réalisées fin 2008 (que ce
soit par la Banque de France, la Chambre de commerce
d’industrie de Paris ou l’INSEE), les signes enregistrés
étaient particulièrement négatifs, avec des incertitudes
importantes pour l’année 2009. Ainsi, la création et la
reprise d’entreprises dans le Val d’Oise, dynamique
depuis 5 ans (+13 % en 2007 contre 6,5 % au niveau
régional) laisse, en 2008, apparaître un net ralentisse-
ment (seulement +0,9 % sur un an, en glissement). 
La croissance du nombre d’emplois salariés entre

septembre 2007 et septembre 2008 reste modeste (+1 %)
et après la légère baisse du nombre de demandeurs
d’emplois enregistrée entre octobre 2007 et octobre
2008, le taux de chômage repart à la hausse. Entre
septembre et octobre 2008, le nombre des demandeurs
d’emploi a en effet commencé à augmenter (passant
de 42 919 en septembre à 43 712 en octobre). Avec 
10 % de Valdoisiens vivant en dessous du seuil de
pauvreté, le département affiche par ailleurs un revenu
moyen par foyer fiscal qui s’établit à 24 832 euros,  soit
un niveau inférieur de 7% à la moyenne régionale. Une
note positive pour finir, concernant l’indicateur
conjoncturel de fécondité, qui s’établissait en 2006 à
2,15 enfants par femme, supérieur à la moyenne régio-
nale (2), contribuant  ainsi à faire de notre département
l’un des plus jeunes de France.

Plus d’informations sur www.contact-entreprises.net
et auprès du Ceevo au 01 34 25 32 42

Le Ceevo nous livre son bilan économique

L’audience solennelle de rentrée
du Tribunal de Commerce s’est
tenue le 23 janvier dernier. 
L’occasion de faire un bilan des
actions menées en 2008 et de
donner les grandes orientations à
venir, dans ce contexte écono-
mique difficile. Comme l’a indiqué
le président Jean-Claude Mayer,
dès le début de l’année 2008, le
Tribunal de commerce a mis l’ac-
cent sur les procédures de
prévention des difficultés des
entreprises (1 000 dossiers traités
en 2008 soit une augmentation
de 63 %). Beaucoup de communication et d’in-
formation déployées à destination des chefs
entreprises, pour leur rappeler “d’anticiper leurs
difficultés, car la meilleure façon de gérer c’est
prévoir, et de ne pas craindre de se mettre sous la
protection du tribunal”, a indiqué celui-ci. 

L’année passée, le Tribunal a
également mis en place une
chambre dédiée à la prévention
des difficultés des entreprises,
composée de huit magistrats.
Joël Salher, Vice-Président du
Tribunal de Commerce en
charge des difficultés des entre-
prises, a quant à lui rappelé,
chiffres à l’appui qu’ “une affaire
en difficulté mais saine, qui vient
au Tribunal au stade de la
prévention, a statistiquement
une chance sur deux de traverser
cette mauvaise période sans trop

de problème. Mais si cette affaire fait l’objet de
l’ouverture d’une procédure collective, elle a
moins de 5 % de chance d’éviter la liquidation”.
Le nombre de liquidations a d’ailleurs fortement
augmenté en 2008 par rapport à 2007 (+9,4%)
avec 773 dossiers. Une hausse surtout sensible

depuis le mois de septembre 2008, avec un
nombre important de défaillances dans le bâti-
ment (30%). Le petit commerce est également
durement frappé, tout comme les agences
immobilières mais aussi la restauration. Pour
2009, la prévention restera la priorité. “C’est
pourquoi j’ai demandé à mes collègues juges et
chefs d’entreprises, et ceux spécialistes du chif-
fre, de faire partie des chambres de procédures
collectives, afin de permettre au tribunal d’ap-
préhender, avec plus de réactivité, les difficultés
dans lesquelles se retrouveront nos entreprises”.
Un message de soutien aux entreprises réitéré
par le Président, qui a également rappelé que le
Tribunal de Commerce de Pontoise était la
première juridiction consulaire de France à avoir
obtenu l’an dernier la certification qualité ISO
9001 pour l’ensemble de ses procédures. 

Contact : 01 34 25 47 60

Tribunal de commerce : 
prévention avant tout

Jean-Claude Mayer
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A l’occasion de ses dix ans, l’ARSI (Association pour la réalisation
et le soutien à l’initiative) a tenu à rendre hommage à ses créateurs,
repreneurs d’entreprise et bénévoles au cours d’une soirée 
anniversaire, le 29 janvier dernier. Depuis sa création à Argenteuil,
1,5 million d’euros de prêts d’honneur ont été accordés à 
190 entreprises d’un montant moyen de 8 500 €, ce qui a contribué
à la création de 293 emplois. Le Président de l’ARSI, Jean-William
Wattel, a récompensé à cette occasion trois entrepreneurs par des
prix symboliques :

Sylvie Bourget, lauréate du prix du bénéficiaire du 150e prêt d’honneur a créé, en
août 2007, Formatech Collectivités, à Montmagny. Le principe : organiser des jour-
nées d’information thématiques pour les collectivités territoriales qui se rencontrent
et échangent pour trouver des solutions appropriées à leurs demandes, obtenir des
informations techniques et commerciales. Quels équipements choisir ? Comment
entretenir un gymnase ? Comment construire HQE ? Comment servir bio dans les
cantines ?... Sylvie Bourget a trouvé, avec l’ARSI, une réelle écoute, un travail de
fond sur la solidité du projet, ses failles, ses forces et une orientation vers les bonnes
personnes. 
Tél. : 01 39 83 46 63 - www.formatech-collectivites.com

Formatech Collectivités :
150e prêt d’honneur

L’entrepreneur ayant créé le plus d’emplois est Jean-Pierre Lacombe, par l’intermé-
diaire de la société Fidens, en association avec trois autres collègues. Fidens (Taverny),
qui compte 14 personnes, assure la sécurité des systèmes d’information (conseil, audit
et formation…), essentiellement pour les grands comptes et les administrations.
Anciens ingénieurs chez Bull, les quatre hommes décident en 2002 de mutualiser
leurs compétences (de commercial, technicien et ingénieur) face à une demande
accrue de services en sécurité informatique. L’ARSI leur a octroyé un prêt d’honneur
à chacun et les a conseillés et parrainés pendant le remboursement des prêts. 
Jean-Pierre Lacombe est maintenant membre du comité d’agrément de l’octroi des
prêts et parrain d’un jeune chef d’entreprise.
Tél. : 01 34 18 86 80

Fidens : création du plus 
grand nombre d’emplois
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Le cabinet Delaporte a porté les couleurs du Val d’Oise à l’occasion du troisième palmarès de la construc-
tion 2008, organisé par l’OGB95 (l’Office général du bâtiment et des travaux publics)*. Remis le 30
janvier dernier, ce prix récompense les meilleures réalisations exécutées dans le Val d’Oise, qui intègrent
une démarche environnementale, la prise en compte du développement durable et de la notion d’éco-
nomie globale. Parmi les trois lauréats, la société tabernacienne Delaporte (4 personnes), fondée en
1929 et dirigée par Gilles Delaporte, est à l’origine du siège social de Roch Service, PME spécialisée dans
le domaine de l’éclairage public, situé rue du petit Albi à Cergy Saint-Christophe. Ce bâtiment de 1800 m2,
sur deux niveaux, s’est distingué grâce à un traitement privilégié de la lumière naturelle, à une isola-
tion phonique poussée et à l’organisation de ses volumes intérieurs. La mise en œuvre d’un espace
central favorise ainsi les rencontres et la convivialité entre les collaborateurs, avec l’implantation d’une
trentaine de bureaux en périphérie. Pour François l'Heritier, président de Roch Service, « cette construc-
tion est même devenue un argument d’embauche car les gens s’y sentent bien ». Plusieurs sociétés du Val
d’Oise ont participé à sa construction : Codebat (Franconville) pour le gros œuvre, Secobat (Taverny) pour
les revêtements de sol et les peintures, Rebeyrolle (Saint-Leu) pour le chauffage et la plomberie ou encore
JC Vautier (Beauchamp) pour l’électricité. 
Le jury a également retenu le cabinet parisien Hanson et Wagner pour la réalisation d’une résidence de
jeunes travailleurs à Roissy-en-France, ainsi que l’Agence Air (Paris) pour Olivarius Appart’hôtel à Cergy.
Tél. : 01 39 95 47 60
*organisme paritaire composé des Entreprises du bâtiment du Val d’Oise, des Architectes du Val d’Oise et du CAUE 95

Trois prix
pour les dix ans 

de l’ARSI

Nicolas Winter est lauréat du prix du plus jeune bénéfi-
ciaire du prêt d’honneur qui lui a permis de créer Jardin
Concept, entreprise de conception, aménagement et entre-
tien d’espaces verts, à Saint-Prix. En janvier 2008, c’est avec
son père qu’il se lance dans le business vert. Il a tout juste
24 ans. Les débuts sont difficiles et il décide rapidement
d’ouvrir une société d’aide à la personne pour élargir son
horizon. Le jeune créateur a bénéficié de l’apport conjoint
de l’ARSI et de l’Encouragement au développement aux
entreprises nouvelles (EDEN), qui l’ont aidé financièrement
et surtout conseillé. Toute jeune pousse, Jardin Concept
grandit doucement mais sûrement.
Tél. : 06 65 64 29 65 - www.jardinconcept.net

Jardin Concept :
plus jeune créateur

Contact ARSI : 01 30 76 08 38

De gauche à droite : Jean-Pierre Lacombe, Sylvie Bourget, M. Depierre et Nicolas Winter

François L'héritier (Roch Service), 
aux côtés de Gilles Delaporte  à droite

Delaporte Architecte
distingué par OGB95
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Phycosource (6 ingénieurs et docteurs) est née de l'essaimage du
service R&D du groupe de cosmétique Evaflor. L'équipe R&D venait
alors de conduire le développement d'un concept industriel de produc-
tion de microalgues. Consciente du potentiel d’une telle innovation,
l'équipe décide de créer Phycosource pour pousser l’exploration dans
le domaine des actifs biologiques pharmaceutiques et cosmétiques. La
structure se concrétise en 2006 et s’installe à Neuvitec. Aujourd’hui, le
laboratoire poursuit ses recherches. A ce jour, Phycosource travaille
sur une dizaine de nouvelles souches de microalgues par mois. Leur
composition chimique est étudiée et répertoriée dans une bibliothèque
de molécules (chimiothèque) : une banque de « données biologiques »
qui permet, pour le compte d’autres laboratoires clients, de travailler
à la découverte de nouveaux actifs biologiques. Des séries de tests sont
ainsi réalisées pour découvrir d’éventuelles vertus curatives ; par exem-
ple en observant la réaction de cellules malades au contact des
molécules de la bibliothèque. Pour poursuivre son développement, le
recrutement d’un doctorant et d’un technicien interviendra dans les
prochaines semaines. L’objectif est ainsi d’atteindre la barre fatidique
des 10 salariés avant la fin de l’année.
Tél. : 01 34 48 79 33 - www.phycosource.com

vités :
La communauté d’agglomération de Cergy-Pontoise a
participé au salon des Entrepreneurs au Palais des
Congrès à Paris, les 4 et 5 février derniers, accompa-
gnée par six créateurs. Parmi eux, Hervé Menoret
(Multi.com Affichage), spécialisé dans les solutions
d’affichage. A ses côtés, ADS Laser (réparation de
pièces industrielles pour l’aéronautique et l’automo-
bile à partir de systèmes laser), Data Moovies System
(systèmes de chargement de films vidéo par carte à
puce) ou encore les Ateliers Mano (façonnage). 
L’occasion de présenter plus en avant deux autres
entrepreneurs participants, repérés pour leur volon-
tarisme et leur énergie. 

Sa création remonte à juillet 2005. A sa tête, Valérie Renard. Talen-
dys est une entreprise spécialisée dans le conseil en RH. Elle intervient
dans le domaine du recrutement en travaillant très en amont avec ses
clients jusqu’à l’intégration du candidat dans l’entreprise pour garan-
tir un recrutement fiable et durable. Autres domaines de
compétences, la formation, notamment en direction des managers
opérationnels, et la stratégie RH (GPEC). Talendys planche actuelle-
ment sur des projets de développement en Asie (Chine et Japon) pour
accompagner les entreprises qui veulent partir travailler sur place.
Elle a reçu pour cela le soutien financier d’Oséo et interviendra auprès
de sociétés françaises qui souhaitent embaucher aussi bien des
ressortissants français que des collaborateurs locaux. Une mise en
valeur de ses compétences à l’export qui va lui permettre de diversi-
fier davantage son activité, alors que le secteur des RH souffre du
gel des procédures de recrutement dans de nombreux secteurs. 
Tél. : 01 30 38 72 78 - www.talendys.com

Talendys : un pied en Asie

Phycosource :
à la pointe de la recherche

Six 
Cergypontains
au salon des 
entrepreneurs

Infos entreprises
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En visite sur un chantier de construction à
Garges-lès-Gonesses fin janvier, la Ministre du
logement Christine Boutin a renouvelé l’opéra-
tion “10 000 jeunes bâtisseurs”. Cette
convention vise à aider les jeunes, diplômés ou
non, prioritairement issus des quartiers fragiles,
à trouver un emploi stable dans les très
nombreux métiers du bâtiment. A l’inverse, pour
les entreprises en manque de bras, le dispositif
doit permettre d’aider au recrutement de
personnel. Initié en janvier 2008, ce programme
a débouché sur la signature de 10 000 contrats
sur toute la France, dont une part significative
de contrats d'apprentissage et de professionna-
lisation. Le Val d’Oise a été désigné comme

département pilote et expérimental pour sa
mise en œuvre. Sous l’égide du préfet du Val
d’Oise et du préfet à l’égalité des chances, des
réunions ont été mises en place avec l’ANPE,
l’AFPA, l’AREF mais aussi la FFB Val d’Oise. Une
opération de job dating a été organisée à Villiers
le Bel en septembre ainsi que diverses opéra-
tions publiques pour inciter les jeunes à intégrer
le système. Le bilan s’est avéré très positif
puisque l’objectif de 100 embauches fixé il y a
un an a été largement dépassé avec 153 recru-
tements totalisés. A l’occasion de la signature
de l’avenant à Garges par Christine Boutin, deux
nouveaux CDI ont par ailleurs été signés avec
les sociétés de couverture et charpente Fournier

et Leroux, toutes deux basées à Ennery, en
présence de Didier Ridolet, Président de la FFB et
de Patrick Ramé, président de la FFB VO. Pour
2009, pas d’objectif chiffrés avancés. Les signa-
taires préfèrent rester prudents au vu du
ralentissement économique mondial bien que
le Val d’Oise semble, pour le moment encore,
bien résister aux tensions du marché.

Fournier et Leroux
intègrent deux « jeunes bâtisseurs »

Le pot de l’amitié portait bien son nom ce lundi
25 janvier dans les salons du MEVO à Argen-

teuil. Il s’agissait de fêter le départ à la
retraite de son délégué général Charles

Lemoalle. Trente quatre ans au
service des adhérents, 12 présidents
accompagnés  dans leur mandat, un
groupement représentant plusieurs
associations de formation, de santé
au travail, d’aide au logement… Avec
plus d’une centaine de salariés sous
ses ordres, Charles Lemoalle a réussi
un parcours professionnel excep-

tionnel. Cela tient à ses qualités d’organisateur, de diplomatie
et d’humilité dans un monde où il faut avoir un sens poli-
tique aiguisé. Après avoir financé des études de droit, tout en
travaillant comme « pion », son premier poste a été aussi le
dernier. Travail de toute une vie d’accompagnement de prési-
dents tous différents auxquels il faut s’adapter et soutenir les
actions quoiqu’on en pense. Ce qu’il faut retenir de Charles
Lemoalle, c’est sa grande disponibilité, son adaptabilité et
surtout sa grande honnêteté dans ses relations avec les

autres. De nombreuses personnalités ont salué par leur
présence l’homme de qualité, lui portant considération et
même amitié. On peut citer : Jean-François Bernardin, prési-
dent de la CCIV et Frédéric Vernhes, président de la délégation
Val d’Oise, Aimée Dubos, sous-préfète d’Argenteuil, Georges
Mothron, député, Jean-Claude Mayer, président du Tribunal
de Commerce, Simone Christin, inspectrice d’Académie du Val
d’Oise, Michel Mallieu-Lassus, Trésorier Payeur général ou
encore Alain Leikine, président du Ceevo. Mais on ne peut
tous les citer, sans compter près de 150 personnes venues
saluer un honnête homme au sens qu’on lui donnait au 18e

siècle. Dans nos relations avec Charles Lemoalle, nous avons
pu apprécier son intelligence, sa vision stratégique de déve-
loppement d’un groupement patronal, ses qualités de cœur,
le respect des autres, son écoute attentive, sa droiture, autant
de qualités que nous trouvons de plus en plus rarement chez
nos contemporains. C’est un grand vide qu’il nous laisse au
Mevo, mais aussi chez tous les acteurs de l’activité écono-
mique de notre département. Mais une 3e vie l’attend, où
enfants, petits enfants, voyages auront une large place, et
aussi d’autres activités où il saura pleinement utiliser cœur et
intelligence.

Départ de Charles Lemoalle
en toute amitié

Un artisan tenace et
courageux, Christian
Garnier, créateur de
son entreprise de
fabrication-installa-
tion de stores en
1969, a ouvert
dernièrement une

boutique à Pierrelaye, en limite de Beauchamp. Après 40 ans de
succès mérité, il n’a pas compté ses heures, circulant en mobylette
les premières années pour aller voir ses clients, épaulé par son
épouse pour l’administration de son activité. Bientôt des compa-

gnons sont venus le rejoindre, et la palette de ses prestations s’est
élargie. Aux stores toile intérieur et extérieur, il a ajouté les volets
roulants, la motorisation, la télécommande, les fenêtres PVC...
L’entreprise artisanale et familiale a accueilli Maxime, 24 ans, le fils
promis à la succession de l’entreprise. Avec une formation 
électrotechnique et un bac professionnel maintenance, le jeune
Maxime s’exerce aussi au commercial. Sur les traces du père, mais
avec son propre style, Maxime assure une relève dynamique dans
un monde où la concurrence est acharnée. Souhaitons-lui de tenir
sous les assauts du métier au moins 40 ans.
61 bis, avenue de la Libération, Pierrelaye. 
Tél. : 01 34 13 51 06

Garnier Stores :
40 ans à l’ombre

À gauche  Didier Ridolet (FFB), Patrick Ramé (FFBVO) 
et Christine Boutin entourée des deux jeunes bâtisseurs.
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Aviatec
met à profit ses compétences

L'Hôtel du Lac*** et le Grand Hôtel Barrière**** des Rives d'Enghien Lucien Barrière proposent de nouvelles offres
d'hébergement très attractives, réservées aux professionnels : par exemple une nuit et petit-déjeuner avec  surclas-
sement en chambre supérieure selon les disponibilités et l’accès au Spark pour les réservations au Grand Hôtel
Barriere****. Sur le principe des célèbres « miles » chez Air France, le groupe offre également 10 journées d'études
à ses clients les plus fidèles pour 30 nuitées achetées dans l'un des 2 hôtels. 
Contact : Emmanuelle Théron au 01 39 34 11 81

Lucien Barrière
fait du charme aux entreprises

Il sera bientôt temps de vous
affranchir du paiement de la
taxe d’apprentissage. Cet
impôt versé par les entreprises
a pour but de financer les
dépenses nécessaires au déve-
loppement de l’apprentissage
et de l’enseignement techno-
logique et professionnel. C’est
aussi le seul impôt dont il est
possible de choisir l’affecta-
tion, pour en faire bénéficier
l’établissement de son choix.
Parmi les organismes collec-
teurs que nous avons retenus,
l’ADAETAE (groupe Héloïse)
dispense des formations
(cours particuliers ou collec-
tifs) auprès des chefs
d'entreprises et de leurs sala-
riés, dans le cadre du plan de
formation et du DIF : 
langues, bureautique, sécurité,
secrétariat, comptabilité et
gestion, mais aussi commercial,
management et informatique.
L’ADAETAE apporte aussi un
appui aux entreprises pour la
vérification des calculs, l’envoi
des dossiers ou encore le rever-
sement aux écoles désignées. 

Date limite pour vous acquit-
ter du règlement de la taxe : 
le 28 février prochain.

Aviatec (16 salariés
pour 5 millions
d’euros de chiffre
d’affaires) s’engage
dans une démarche
éco-responsable.
Après la qualité et
l’obtention des
certifications ISO
9001 et EN 9120*, le
d i s t r i b u t e u r
stockiste d'ingré-

dients et de consommables aéronautiques (lubrifiants,
mastics d’étanchéité, adhésifs, nettoyants, produits de
protection, peintures…) travaille depuis près de 6 mois sur
la mise en place d’un système de management environ-
nemental, avec l’appui de la Chambre de Commerce. Aux
commandes de ce projet, Rosalina d’Agnone est en poste
depuis 7 ans chez Aviatec. "Nous cherchons à minimiser
nos impacts sur l’environnement, explique l’ingénieur
chimiste. Cette action en interne passe par la valorisation
de nos déchets, la diminution de nos consommations
d’énergies, l’utilisation de moins de cartonnages. Les fins
de stocks partent également en destruction via des filières
spécifiques”. Cette démarche intègre également une veille
réglementaire afin d’être conforme aux différentes obli-
gations auxquelles l’entreprise doit se conformer,
notamment le respect de la règlementation Reach sur les
substances chimiques, publiée par l’union européenne et
entrée en vigueur le 1er juin 2007. Avec 7 000 références
de produits en stock, Aviatec est aujourd’hui pleinement

concernée par cette obligation. "Reach vise à protéger les
utilisateurs et l’environnement avec la suppression des
substances "extrêmement préoccupantes”. Nous consta-
tons cependant que beaucoup de nos clients
(ndlr : Aviatec  compte parmi ses clients des sociétés
comme Air France/KLM et ses filiales, EADS, Dassault
Falcon, soit au total plus de 400 sociétés en Europe
regroupant compagnies aériennes, avionneurs, OEM,
centres de maintenance...) sont encore mal informés“. Forte
de l’expertise acquise dans ce domaine, la PME intervient
désormais auprès de ces derniers en tant que conseil. Une
prestation nouvelle pour les guider et les aider à mieux
appréhender ces obligations qui s’imposent désormais.
Tél. : 01 34 46 45 24  - www.aviatec.net
*qui concerne les distributeurs stockistes dans le domaine aéronautique

REACH, en quelques mots
En vertu de ce système d’enregistrement, toutes les
substances chimiques produites ou importées à
plus d’une tonne par an et par fabriquant ou impor-
tateur, y compris celles qui circulent déjà, devront
faire l’objet d’une analyse de risques et être testées
par leurs fabricants ou importateurs dans les 
11 prochaines années. Ainsi, soit en raison de
risques prouvés, soit par la décision d’un fabricant
de ne pas évaluer les risques, une substance
chimique peut être retirée du marché avec des
conséquences importantes pour les utilisateurs de
cette substance. 

ADAETAE
collecte 
la taxe 
d’apprentissage 
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Fondée en 2005 par Mathieu Pasquini, ancien cadre
dans l’industrie automobile, InLibroVeritas est une
maison d’édition d’un genre nouveau. Elle a pour voca-
tion « le partage et l'échange démocratique, universel
et fraternel du savoir et la culture ». Créateur de la litté-
rature équitable, InLibroVeritas permet à tous de lire,
d'écrire, de publier, de télécharger librement et gratui-
tement toute littérature sous licences libres ou
ouvertes. Sur le site de la maison d’édition (qui propose
à la vente l’ensemble des ouvrages), Mathieu Pasquini
a également lancé un concept original : le livre unique
à la carte qui permet de faire imprimer son propre livre
personnalisé, de décider de son contenu, de sa couver-
ture… L’homme, qui n’est jamais en manque d’idées, a

lancé à Cergy, il y a quelques mois, « un distributeur de
culture », sur le même principe que les distributeurs de
snacks. A la place des friandises, la machine délivre des
CD, des bouquins, des clefs USB… L’objectif est aussi
de rendre la culture plus accessible, de diffuser des
œuvres littéraires, musicales ou artistiques de qualité,
mais qui peinent à être distribuées dans les circuits
commerciaux classiques. Le premier a été installé à
l’entrée du centre information jeunesse pour une durée
d’un an. Le test est concluant si bien que Mathieu
Pasquini recherche de nouveaux partenaires pour l’ac-
compagner et généraliser l’implantation de ce type de
machines.  aujourd’hui que 5% de son chiffre. 
www.inlibroveritas.net - www.ilv-distribution.com

Frédéric Weber a fait de sa
passion, la mécanique horlo-
gère, un métier. A 54 ans, las

des rachats successifs de son
entreprise par différents repre-

neurs, ce diplômé d’IUT de génie
mécanique se lance dans la créa-
tion d’entreprise. Après avoir
commencé à travailler dans le
domaine militaire, secteur
mécanique de précision pour
prototype, il a fait sa carrière
dans un bureau d’études auto-
mobiles. Tout en s’adonnant à
son loisir, la mécanique horlo-

gère. Il a même aménagé un
atelier dans son garage. L’in-
dustrie automobile étant en
difficulté, le bureau d’études
perd des marchés au profit
des fournisseurs qui rapatrient

les études dans leurs structures.
Frédéric Wéber décide alors de

réagir. Tout d’abord en prenant un congé individuel de

formation afin de passer un CAP d’horlogerie, prolongé
par un congé sabbatique pour préparer un Bac pro et
acquérir ainsi plus de connaissances, notamment dans
l’histoire de l’art. Fin 2008, il crée son activité de répa-
ration et restauration de montres anciennes, réveils,
pendules, horloges. Il fait de gros investissements dans
le matériel pour être à la pointe de son activité de répa-
ration. Il se déplace pour enlever les plus grosses pièces
à domicile et offrir ainsi un service supplémentaire à
ses clients. Il est vrai que si vous possédez des appareils
horaires mécaniques très anciens, il est souvent diffi-
cile de trouver l’horloger qui répare des pièces rares.
En horlogerie, certaines peuvent dater du 15e siècle !
Alors, n’hésitez pas, si la pendule de votre grand-mère,
provenant d’héritages antérieurs successifs, qui se
trouve sur votre cheminée, et dont les aiguilles ont
cessé de tourner depuis des lustres, un appel à Frédéric
Weber, et elle retrouvera l’énergie d’un tic-tac du temps
qui avance. Cet artisan créateur pense exercer sa
profession une quinzaine d’années, il donnera à vos
objets rares une seconde jeunesse.
Atelier de Mécanique Horlogère
127, rue de Conflans 95220 Herblay
Tél : 06 83 13 80 48

Depuis la fin d’année, l’agence
Veolia Propreté de Saint-Ouen
l’Aumône, qui gère les collectes
de déchets pour les entreprises,
a doté sa flotte de véhicules
lourds (une trentaine au total)
d’un nouvel outil informatique.
Il s’agit d’un ordinateur de bord,
associé à un système de géo-
localisation, pour un suivi précis
des collectes de déchets. Depuis
sa cabine, le chauffeur visualise
l’ensemble de sa tournée, pré-
définie dans l’ordinateur de bord,
peut consulter ses messages,
accède à la navigation GPS, tout
comme aux bons d’intervention.
Celui-ci reste en liaison perma-
nente avec l’agence. La mise à
jour des plannings est également
réalisée automatiquement. Ce
système remplace définitive-
ment les bons de tournées

papier pour permettre une orga-
nisation interactive des collectes. 
Tél. : 01 34 30 87 31
www.veolia-proprete.fr

Un nouvel outil 
informatique

chez 
Veolia

Propreté

InLibroVeritas : éditeur militant

La jeune femme vient de créer son entreprise : elle est
chef à domicile. Elle prend en charge, directement
chez ses clients, la réalisation de repas, dîners et récep-
tions. Après un BAC et un BTS hôtellerie restauration,
Déborah Jorelle passe une licence professionnelle
« création d’entreprise ». Dans le cadre de sa formation,
elle travaille pour le compte de divers traiteurs et
restaurants, avec l’ambition de monter à terme sa
propre structure. La « chef » assure la mise en place de
la table, les courses, la préparation, la décoration, le

service et même le nettoyage. A noter que dans le
cadre de ses prestations, les particuliers peuvent régler
en chèques emploi service et bénéficier d’un avantage
fiscal de 50% sur les dépenses engagées, dans la limite
d’un plafond annuel, donnant droit à un crédit ou à
une réduction d’impôt. 
Plus d’information sur la newsletter 
InfoContact du 08-01-2009, à retrouver sur 
www.contact-entreprises.net
Tél. : 06 32 89 39 90

Déborah Jorelle,
votre chef à domicile

De la mécanique de précision à la
mécanique horlogère
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Défaillances : 
+6% en Val d’Oise en 2008
En Ile-de-France, les 
défaillances d’entreprises
sont en hausse de 4,7%. 
La dégradation serait 
particulièrement forte dans
les entreprises de plus 
de 20 salariés (+44%). 
L’Essonne et les Hauts 
de Seine s’inscrivent 
sur les tendances lourdes
(respectivement +19% et
+15%). Les Yvelines, Paris et
le Val d’Oise résistent à +3%,
+4% et +6%.
Sources Altares, d’après l’en-
semble des jugements collectés
auprès des greffes des Tribu-
naux de commerce ou des
chambres commerciales des
Tribunaux d’Instance ou de
Grande Instance.

En bref

L’IFCAE prépare pour le mois de mars une nouvelle
formation : l’apprentissage de la langue des signes,
notamment pour les salariés qui sont au contact de
malentendants internes ou externes à l’entreprise, de
manière à pouvoir suivre et tenir des échanges simples
avec un interlocuteur malentendant. La langue des
signes peut être aussi un bon outil universel pour
communiquer dans des milieux professionnels à haut
niveau sonore. En France, on compte environ 4 millions
de malentendants de toutes catégories, soit un peu

plus de 6 % de la population française. L’IFCAE a mis en
place des cycles de formation sur trois niveaux : débu-
tant, intermédiaire et confirmé, représentant 14
modules de formation (à noter qu’ils sont éligibles au
Droit Individuel à la Formation des salariés ou au plan
de formation de l’entreprise). Le premier module de
niveau débutant, d’une durée de 28 heures, se dérou-
lera les 2, 3, 9 et 10 mars 2009. 
Renseignements : 01 34 35 35 35

IFCAE : communiquer avec les mains

L’entreprise de Pierrelaye, créée en 1981 par
Bruno Lagardère, arrive en tête du dernier clas-
sement qualité des distributeurs SFR Business
Team franciliens. Elicom compte parmi les 130
entrepreneurs indépendants qui constituent le
réseau de distribution 100 % indirect de l’opé-
rateur SFR dans l’hexagone. Points de vente
exclusivement dédiés aux professionnels, les
espaces SFR Business Team remplacent désor-
mais les espaces SFR Entreprises. Ce
changement d’identité est intervenu après le
rachat de Neuf Cegetel par SFR. Par ailleurs
l’opérateur poursuit sa démarche qualité au

travers de la charte “Alliance SFR Business
Team”, commune à tous les distributeurs. “Elle
formalise les engagements que nous devons
honorer vis-à-vis de nos clients pour mieux les
accompagner, explique Bruno Lagardère. Cela
passe par l’intervention d’un interlocuteur
unique pour un suivi vraiment personnalisé, la
réalisation d’un audit de l’environnement tech-
nique et commercial ou encore la garantie d’une
ouverture de lignes sous 24h avec livraison des
terminaux sous 48h…. ” Au total, 10 points
qualité à respecter qui, d’après le dernier clas-
sement réalisé par SFR, assoient Elicom à la

première place des espaces SFR Business Team
d’Ile-de-France. 

Tél. : 01 34 64 44 44 - www.elicom.com

Elicom n°1 régional

Depuis fin 2008, l’entreprise familiale dirigée par
Philippe Pierson (enseigne, PLV, sérigraphie) a fait l’ac-
quisition d’une nouvelle machine d’impression. Celle-ci
permet d’imprimer à plat, sur tous les matériaux rigides
type PVC, carton, bois, plexi…). Les panneaux peuvent

mesurer jusqu’à 3m20 de large, sans limite de
longueur, pour une épaisseur maximale de 50 mm.
Finies les bulles liées aux adhésifs contrecollés, l’im-
pression intervient directement sur le support. La
qualité obtenue est bien meilleure, tout comme la
tenue aux frottements ou encore la résistance aux UV.
Pour la découpe des panneaux, la société a également
acquis une fraiseuse numérique. Des investissements
dernier cri (près de 500 000 euros) pour cette entre-
prise de 10 salariés, implantée depuis près de 50 ans à
Ennery. 
Tél. : 01 30 38 18 37

Un bel investissement 
chez Pierson

Infos entreprises
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AgEnda

ENTREPRISE ET ORGANISMES CITÉS

3T FRANCE – ADAETAE – AÉROPARK – ARSI - AUBRY NTV – AVIATEC - CABINET DELAPORTE - CANADA CLIM – CEEVO - CHAMBRE DE MÉTIERS - 

CHÂTEAU D’AUVERS - CLUB ACE - COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION DE CERGY-PONTOISE - CONSEIL GÉNÉRAL DU VAL D’OISE - EDITION VALHERMEIL – 

ELICOM - ENERGIES TOITURES – ENERTRAG – FIDENS - FORMATECH COLLECTIVITÉS - FRÉDÉRIC WEBER HORLOGER - GARNIER STORES – GUERLET - 

ICS IFA VÉOLIA – IFCAE - IN LIBRO VERITAS - JARDIN CONCEPT - LUCIEN BARRIÈRE - M.B.P - N.D.W. - PALAIS THAÏ - PARIS INTERNATIONAL GOLF - 

PHYCOSOURCE – PIERSON - SMP CONSEIL - SOCIÉTÉ FOURNIER - SOCIÉTÉ LEROUX – SUNASOL – SUNÉO – TALENDYS - TRIBUNAL DE COMMERCE - 

VALDEVE-BIOVIVA - VÉOLIA ENTREPRISE
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Créée il y a 16 ans, la société ICS débute l’année 2009
dans son nouveau bâtiment. Les deux dirigeants, Jean-
Yves Rivoal et Philippe Leandri, et leur équipe, ont
quitté Herblay courant 2008 pour acquérir d’anciens
locaux, entièrement refaits à neuf, basés à Saint-Leu
la Forêt. Prestataire informatique auprès des PME et
collectivités locales en Ile-de-France, ICS compte une
vingtaine de salariés dédiés à l’installation et la main-
tenance de réseaux informatiques, à la formation

bureautique, mais aussi au métier de la sécurité
réseaux. La PME est partenaire sous-traitante France
Telecom, avec une douzaine de collaborateurs interve-
nant quotidiennement pour le compte de l’opérateur.
Les locaux accueillent également SI95. Cette société,
créée il y a deux ans par les deux associés, est quant à
elle spécialisée dans le service informatique pour les
particuliers et emploie deux personnes. 
Tél. : 01 30 26 38 10

Groupe pharmaceutique français présent dans 70 pays,
le centre de distribution de l’entreprise Guerbet, dirigé
par Philippe Decazes, est implanté à Gonesse depuis
1992. Le site logistique valdoisien est le point de départ
de l’acheminement des produits à travers le monde.
L’entreprise fabrique des produits de contraste (admi-
nistrés en vue d’un diagnostic par examen radiologique)

pour l’imagerie Rayons X et IRM, qui permettent de
réaliser différentes analyses. Guerbet vient d’entamer
des travaux d’extension de 3 140 m2 (la pose de la
première pierre s’est déroulée le 22 janvier dernier), ce qui
portera la surface totale du site à 9 855 m2. Mise en
exploitation mi 2010. 
www.guerbet.com

La première tranche du projet Aeropark à Gonesse
vient de sortir de terre. Un beau programme mêlant
bureaux et ateliers entièrement sécurisés et gardiennés,
développé par le promoteur investisseur britannique
Segro. Les trois premiers bâtiments (20 000 m2 au total,
divisibles à partir de 800m2) sont achevés, prêts à la

location. C’est la mission qui incombera à CBRE, en
charge de trouver les futures entreprises occupantes.
Le site est idéalement situé, dans le prolongement du
BIP, dont la mise en service est attendue pour fin 2009.
L’aménagement des trois immeubles sera modulable,
en fonction des besoins des entreprises. La construc-
tion des sept autres bâtiments s’étalera sur cinq ans. Au
total, l’Aeropark disposera d’une surface de 56 500 m2

destinée à l’accueil de PME – PMI ou de filiales de
grands groupes. Le coût global de l’opération se monte
à 50 millions d’euros. La commercialisation de ces
premiers lots devrait durer environ une année.
www.aeropark-gonesse.com

Guerbet :
une extension à Gonesse

Aeropark :
la première tranche achevée

Infos entreprises

ICS
devient saint-loupienne Apéritif Contact

Les apéritifs Contact du Ceevo repren-
nent du service. Ces réunions
mensuelles se tiennent entre 12h30 et
14h30, dans les salons du Conseil géné-
ral, 2, avenue du parc à Cergy.

Mercredi 11 février : Entrepreneu-
riat social : comment développer les
énergies et les capacités d’initiative au
service du changement social. Interven-
tion de l’Essec.

Mercredi 25 mars : PME – PMI :
comment organiser une prospection
commerciale efficace. Intervention de la
société Prospactive. 

Mercredi 8 avril : S’ouvrir à l’inter-
national : une nécessité pour toutes les
PME – PMI. Intervention de la Chambre
internationale pour le conseil et la
promotion. 
Participation gratuite. 
Inscription au au 01 34 25 32 42
c.pedersen@ceevo95.fr

Les Ateliers de l’Accet
Les Ateliers de l’Accet se tiennent une
fois par mois, de 8h30 à 10h.

Vendredi 6 mars : L’accès aux
marchés publics pour les PME – PMI. 
Intervention Odexis (Accet Sannois)

Vendredi 3 avril : Optimisation des
régimes fiscaux et analyse de la fiche de paie. 
Intervention : La Mondiale (Accet Cergy)
Participation gratuite. 
Inscription auprès de Jean-Claude
Célestin au 01 34 40 65 00

Portes ouvertes Chambre de
métiers
Ouverture des trois sites de la Chambre
des Métiers (Cergy, Eaubonne et Villiers-
le-Bel) les samedis 14 et 28 mars, puis
le mercredi 29 avril prochain. Décou-
verte des filières et des formalités pour
devenir apprenti.
IMA de Cergy : 01 34 35 80 28/36
IMA de Villiers-le-Bel: 01 34 29 46 76
IMA d’Eaubonne : 01 34 27 44 88
www.ima95.fr

Rencontres entreprises de la
mécanique
Jeudi 19 mars, de 9h30 à 17h, dans les
locaux de la maison de la Mécanique, à
Courbevoie, se déroulera la première
convention d’échanges du Comité méca-
nique Ile-de-France, basée sur le principe
du speed-meeting (rendez-vous succes-
sifs de 20 mn).
Contact Ludovic Moutoucarpin 
au 01 30 75 35 76

Rendez-vous de la CCIV
● Du  9 au 13 février et du 30 mars

au 3 avril 2009 à Pontoise
« 5 jours pour entreprendre », initiation
à la création d’entreprise
● Du 17 mars au 28 avril 2009 à

Pontoise
« 17 jours pour réussir », séminaire de
création et de direction d’entreprise 
Contact pdesilans@versailles.cci.fr
ou fmaleama@versailles.cci.fr 
ou au 01 72 03 29 62 (Fabienne
Maléama)
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Suspens 
en Val d’Oise
Le Val d’Oise tremble sous la plume des auteurs
de polars locaux. Un tueur en série qui maquille
et taillade ses victimes, un reporter plongé au
cœur de forêts mortelles, une disparition aux
abords d’étangs... Claude Danis, Jean-Louis
Serrano, Jean Perney, Didier et Jean-Luc Arlotti
plongent le lecteur dans un envi-
ronnement familier : les villes et
sites du Val d’Oise. Sorties en
novembre aux Editions Valher-
meil, ces histoires plus vraies
que nature en effrayeront
plus d’un. 
Guet-apens à l’Isle-Adam,
Noirs étangs de Cergy, Œil pour
œil et Sirènes en eaux troubles,
parus dans la collection « Qui ? »
aux Editions du Valhermeil.

Rendez-vous 
œnologique à Sannois
Le Centre Cyrano accueille, pour la deuxième
année, le salon sannoisien des vins et du terroir,
les 7 et 8 mars prochains. Au programme :
dégustations gratuites de vins, champagne et
divers produits du terroir proposés par une tren-
taine de producteurs français. Rapport
qualité/prix garanti, avec, en bonus, une restau-
ration sur place.
Samedi 7 mars de 10h à 20h et dimanche 8
mars de 10h à 18h. Entrée : 1€, parking gratuit
en sous-sol. 
Tél. : 09 77 80 88 71

Resto Du MoiS
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Nouvel an chinois oblige, en cette fin janvier qui
introduit l’année du bœuf, nous avons choisi un
restaurant asiatique. Il faut dire qu’il en existe
presque une vingtaine sur Cergy-Pontoise, nous
avions l’embarras du choix (les
restaurants traditionnels devenant
de plus en plus rares). Nous sommes
allés à Pontoise, Place du Pont, pour
fêter l’évènement. Plusieurs menus
nous ont été proposés de 10€ à
25€ : très grand choix, assez clas-
sique. Dans le menu « Thaï » le
potage au poulet méritait d’être
découvert avec ses saveurs insolites
de coco, citronnelle et coriandre, les
brochettes de bœuf au lait de coco,
servies avec un riz sauté piquant
étaient dépaysantes et pour termi-
ner des bananes flambées au rhum
très bien arrosées. L’ensemble était

correct mais assez classique. Les deux
menus « Palais » proposaient en entrée un
assortiment de beignets, mon préféré,
avec crevettes, poulet et légumes, suivi

d’un canard à l’orange
particulièrement déli-
cieux, accompagné de
riz cantonais et boules
cristal (coco et graines
de sésame) en dessert.
Au menu aussi, pour
les inconditionnels,
salade de soja et bœuf
oignons, gingembre. Le décor
très typique, lumières tami-

sées, paravents en
bois sculpté et
serviettes chaudes
pour partir les
mains tièdes et

parfumées. Deux heures en Asie avec des repas
copieux arrosés de thé au jasmin ou rosé selon
les goûts. Une adresse à retenir. Des prix très 
abordables. 

Palais Thaï, 2 Place du Pont, Pontoise
Tél. : 01 30 32 51 71
Accès handicapés

Le Salon des artistes membres et amis du Who’s Who Art Club international
(SAM) se tiendra du 25 février au 29 mars 2009 au Château d’Auvers. Après
Bruxelles, le SAM présente à Auvers cinq expositions d’artistes contempo-
rains vivants (peintures, dessins, pastels, aquarelles, sculptures,
photographies…) dans le cadre intime de l’Orangerie. L’occasion de présenter
leur travail et de contribuer à leur évolution artistique et à leur notoriété.
Tél. : 01 34 48 48 48

L’année du bœuf
au Palais Thaï

Détente
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Le Château d’Auvers 
reçoit le Who’s Who Art Club

Ex
pO
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